
LE PRIX COURANT

ne se produit ancun déchet. Etant insé-
rés en rangs dans la chaîne sans fin, par
le même mouvement par lequel Ils sont
coupés, ces petits morceaux de bois sont
transportés au-dessus d'un bain de paraf-
fine en fusion, de telle sorte que l'extré-
mité 'de chaque morceau de bois traverse
ce bain; après cela, ils sont transportés
au-dessus de cylindres, juste le temps
qu'il faut pour que la paraffine pénètre
le bois et sèche. Ces morceaux de bois
sont alors soumis à un autre bain conte-
nant les produits chimiques qui forment
la tête de l'allumette. Cètte substance
connue sous le nom de "composition" est
sous foine -liquide, et l'ex-tiréimité der,
morceaux le bois trempe dans ce liquide
juste assez loin pour que la tête se for-
me. Si l'allumette doit être revêtue le
deux compositions, une seconde plongée
dans une seconde composition lui est.don-
née. A partir de ce point, jusqu'à celui où
les allumettes sont rejetées sur des pla-
teaux an ir.oyen desquels elles sont trans-
-pcrtées auiprès desempaqueteurs,le voyage
est juste assez long pour faire sécher la
composition. Une telle machine est opé-
rée par deux homiñies: l'un d'eux lui four-
ait les blocs de bois, voit à ce que la pa-
raffine et la composition soient dans une
condition convenable, tandis que le temps
complet de l'autre homme est employé à
recevoir les allumettes rejetées sur les
plateaux et à les disposer dans le lon-
gues boîtes de métal placées sur des rà-
teliers appelés "bureaux" et transportées
sur roues aux empaqueteurs. Une telle
machine a une capacité de production qui
% a.rie quelque peu suivant la températt-
re, comme il a été dit plus haut. Sa capa-
cité normale est de 6,000,000 d'allumettes
par jour, ce qui, pour un jour de 10 heu-
res, donne 10,000 allumettes par minute.
Ces allumettes sortent (le la machine en
bon ordre, toutes les têtes étant dans la
même. direction.

Fabrication des boites

Les petites bottes, pour la vente au dé-
tail, dans lesquelles les allumettes sont
mises, sont fabriquées dans la même ma-
nufacture, sur des machines spéciales. Là
aussi, il y a la plus grande économie de
main-d'oeuvre. Que la boîte doive conte-
nir 65 ou 1000 allumettes, le carton qui
sert à la faire est reçu en rouleaux de lar-
geur convenable. Le bout du rouleau est
placé dans la mahiene à une de ses extré-
mités et ressort à l'autre, soit sous forme
du carton, qui colistituera l'e.nveloppe
extérieure (le la boite, soit sous forme de
plateau qui constituera la boite même qui
doit contenir les allumettes. Dans le pre-
mier cas, -le papier imprimé et colorié, ain-
si que la petite bande sur laquelle on al-
lume l'allumette, sont placés sur la boite
avant qu'elle sorte de la machine. Cette,
fabrication de la boîte comprend aussi le
mouillage du carton, afin de pouvoir le
courber sans le casser, pour former les
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côtés, le fond et le dessus de la botte; elle
comprend aussi le collage et l'impression,
qui est rarement faite en moins de deux
couleurs. Une semblable machine -produit
des boites finies à raison de 400 par mi-
nute.

L'empaquetage à la main

La mise en boîte des aillumettes est en-
core faite à la main. Ce sont des jeunes
filles en général qui font cette opération,
et elles sont payées suivant le nombre de
boîtes qu'elles remplissent. Les allumettes
leur sont apportées sur de longs plateaux
en métal et placées sur des tables où il
y a également un approvisionnement de
bottes vides. La- rapidité avec laqeulle la
mise en boites est faite est merveilleuse,
et suivant toutes des apparences, le gaspil
lage extravagant des allumettes par le
consommateur n'est rien comparé au gas-
pillage qu'en font les fabricants. La met-
teuse en boites met souvent le feu à trois.
quatre ou cent allumettes, en les mettant -
en boites, et pour empêcher le feu de se
propager, elle saisit, non-seulement tou-
tes les allumettes enflammées, mais aussi
les bonnes allumettes qui en sont voisi-
nes, et les jetant sur le ýparquet, derrière
elle, continue à faire son ouvrage. Pour
la personne étrangère à la fabrication,
ceci semble un mépris imprudent du dan-
ger d'incendie, parce que tout le Jong du
plancher des allées d'empaquetage, on
peut toudours voir de petits tas d'aliumet-
tes enflammées et les jupes des empaque-
teuses, quand celles-ci se meuvent çà et
là, semblent quelquefois se rapprocher de
très près de ces allumettes enflammées.

Partout, dans le département de l'empa-
quetage, on peut entendre le craquement
continuel de bonnes allumettes, sur les-
quelles on marche et l'air est rempli de
fumée. Cependant, le danger d'incendie est
en réalité très faible. Les parquets sont
en ciment et tous les employés sont très
habiles à combattre les incendies. Chaque
fois qu'un tas d'allumettes enflammées
s'élève trop haut, quelqu'un prend un ba-
lai, le tremipe dans un eau d'eau et éteint
le feu. Le gaspidlage n'est pas non plus
extravagant, larce que le temj>Î est plus
précieux que le prix de revient de ce pro-
duit et l'idée qui domine à l'empaquetage
est de faire cette opération rapidement.

"Il n'y a jamais ici -une grande quan-
tité d'allumettes empaquetées, disait un
gérant de ce département, et la flamme
faite par ces allumettes ne pourrait pas
s'élever jusqu'au plafond. Que nous ayons
un incendie qui nous coûte cinq cents ou
un incendie qui détruise pour plusieurs
dollars de notre produit--ce il airrive
une fois dans un long espace de temps-
nous ne demandons jamais aux compa-
gnies d'assurance de nous indemniser".

Les connaisseurs en allumettes -

Le goût du public, en fait d'adilumette3,
est très varié, et parmi les manufacturiers
aussi bien que parmi les consommateurs,
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